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Sous les tropi9ues, les paturages fournissent l'essentiel
de l'aliment2tion dL bétail et en restent la source la plus éco-
nomigue. Leut" impot"tance pOLit" l 'agt"icultLwe ne de\·Tait guèt'e
s'atténuer avec le temps et leur amélioration est donc indispen-
sable au progrès de l'élevage. Le maintien d'un nombre de bètes
et 1:\ pt"OductIon de fumiE"t" n~cE:~:::;sitent l'adoption de meilleLlt'es
plantes à p~turpr. En C0te d'Ivoire, les travaux de recherche
menés 5'.H" le E'cl.ni.fum !l'êa::~imum concoLlt'ant à l'améliDt".""tion généti-
gue de cette graminée fourrag~reJ ont abouti à la sélectjon d'une
dizaine de variétés dont trois largement diffus~es (ORSTOM T58,
ORSTOM Cl et ORSTDM 2A5), Noirot et al. (1986).
L'essai qui fait l'objet du présent rapport,a mis à épreu-
ve douze souches. Au-delà des résultats concernant la r~gularité
de la production de biomasse et le profil de floraison, l'intérêt
de l'étude est principalement d'avoir réuni dans une expérimenta-
tion toutes ces variétés.
MATERIEL ET METHODES
L'essai a lieu à la ferme expérimentale de l'DRSTOM
d'Adiopodoumé, localit~ située à 17 km d'Abidjan et ~ 29 m d'al-
titude, 5°19 latitude Nord et 4°]4 longitude Ouest.
Le climat est sub-tropical et caractérisé par:
des températures moyennes mensuelles d'environ 26°C;
une hygrométrie de 80 à 100 % ;
- une pluviométrie moyenne annuelle de l'ordre de 2000 mm
Le sol est ferrallitique appauvri modal, très désaturé et
développé sur sables tertiaires.Il est très perméable et a une
faible capacité de retention en eau.
La parcelle expérimentale est issue d'une jachère de Panicum
dont la biomasse produite a été rotobroyée et enfouie par un
labour profond d'environ 20 cm .
MATERIEL VEGETAL .
Onze clones sélectionnés, tous apomictigues et un d'orIgine
locale pt"is pOUt' témoin: le "267" ou "Common guinea", constituent
le mat~riel végétal utilisé.
Les plantes sélectionnées comprennent:
-T58 : clone naturel originaire de Tanzanie ;
-Cl apparu spontanément lors d'une expérience sur des
haploïdes de T19 (plante prospectée en Tanzanie). C'est une forme
i.ntet"médiait"e entt"e Pa'l.icum infe~tum et ~ maximum (P'et'nF's, 1975);
-cinq hybrides apomictigues de première génération (IA50,
IA67, IA68, IA70 et IA72);
-et quatre hybrides apomictiques de deuxième génération
(2A4, 2A5, 2A6 et 2A22).
DISPOSITIF EXPERIMENTAL .
L'essai est installé selon un dispositif en blocs de FISHER.
Il comprend 6 blocs divisés en 2 sous-blocs chacun. Chaque sous-
bloc comporte 12 parcelles élémentaires représentant les
variétés. Celles-ci sont disposées de manière randomisée.
FERTILISATION
Un apport d'engrais
dosant 35 unités d'azote,
potassium est réalisé.
(mélange du complet 10-18-18 avec urée)
36 unités de phosphore et 36 unités de
METHODES ET DENSITE DE PLANTATION
La plantation est réalisée avec des éclats de souches les
26 et 27 aoüt 1986, à la densité de 22000 par hectare. La parcel-
le élémentaire couvre 20 m2 et comporte 44 pieds.
Les éclats ainsi plantés sont irrigués pendant les
premiers jours du cycle afin de favoriser la reprise.
CONTROLE
Les contrbles sont faits en début de cycle et après deux
coupes de régularisation. Ils consistent:
-en début du cycle, en un suivi de la reprise. On compte
le nombre d'éclats vivants ayant émis des feuilles. Ces données
permettent d'estimer le pourcentage de reprise par variété;
-après 2 coupes de régularisation se situant l'une au 55
ième et l'autre au 94 ième jour après plantation:
a) en estimation de la biomasse sèche produite
représentant la production fourragère et de la vitesse de
repousse •
On procède tous les mois par fauche. On mesure le poids
frais du produit de la coupe sur chaque parcelle élémentaire pour
obtenir la matière verte (MV). Un échantillon d'un kilogramme de
fourrage frais est séché à 80 G C pendant 48 heures pour déterminer
le pourcentage de matière sèche (% MS) selon le rapport suivant :
% MS
poids sec de 1 kg de MV
= -----------------------
10
La quantité de matière sèche totale s'obtient par la
formule suivante :
MST = MV * % MS / 100
La quantité de matière sèche totale ainsi obtenue pet~met
d'évaluer la vitesse de production de biomasse épigée, laquelle
vitesse représente aussi la capacité de repousse de chaque souche
après fauche.








matière sèche totale en gramme
surface de la parcelle élémentaire en m2
temps séparant 2 fauches consécutives en Jours
vitesse de repousse en g/m2/j
b) en un dénombrement des talles fleuries CNTF) d'un
échantillon d'l kg de matière verte. Le nombre de talles fleuries
ainsi enregistré permet d'apprécier le nombre de panicules CNPF)
émises par parcelles élémentaire selon l'expression:
NPF = MV * NTF .
CONDUITE DE L'ESSAI
A la première coupe de régularisation le 21 octobre 1986,
les éclats de souches n'ayant pas repris furent remplacés et
arrosés. Le tableau l indi9ue le calendrier des exploitations.
ANNEE DATES COUPES
1986 29 & 30 1 1~ 01/ ~
1987 29 v 30 01 02,~~
02 9. 03 / 03 03I~
" 01 & 0? / 04 041
" 04 & 05 / 05 05
" 02 & c)3 1 06 06!
06 & 07 1 07 07
" 10 & 1 1 1 08 08
" 07 & 08 / 09 09
" 07 & 08 1 10 10
" 09 v. 10 ! 1 1 1 1.~~
" 1(-) & 1 1 / 1 2 12
-
Tableau l : Calendrier des exploitations.
METHODES D'ANALYSE
Le problème est de comparer plusieurs courbe3 de production
cumulée en ce 9ui concerne l'évolution du rendement au cours du
cycle annuel.
,L'analyse de variance est appliquée,aux valeurs que prennent
les productions moyennes à différents instants. Nous aurions pu
fdIre une analyse de variance après chaque coupe, mais nous avons
préf~r~ regrouper les fauches, après lesquelles nous avons
effectué l'analyse.
Les méthodes d'analyse multivariée (analyse en composantes
principales normées: ACP; classification ascendante hiérarchique:
CAH; regression multiple) sont utilisées dans le but de choisir
les Instants où nou~ procéderions à une analyse de la variance
sur les productions moyennes. Nous disposons en effet de données
réparties sur 12 coupes. Il est clair que procéder à 1: analyses
de variance consécutives aurait alourdi sans intérêt le travail
de calcul et surtout l'interprétation, car les résultats auraient
été très semblables dans de nombreux cas.
RESULTATS ET DISCUSSION
Reprise des éclats de souches.
La reprise a été très bonne dans l'ensemble. Les pourcen-




























Tableau ~: Pout~centage de t~ept~ise des variétés après implantation
par éclats de souches.
Production fourragère
Les figures l t ~ indig'Jent l'évolution du rendement four-
rager de chacun des clones au cours de la saison de production .
Une analyse de la variance réalisée sur la moyenne de la produc-
tion de matière sèche totale révèle une différence significative





































Figur. /~ COMPORTEMENT FLORAL ET FOURRAGER A ADIOPODOUME
DANS DES CONDITIONS DE CULTURE INTENSIVE .





















Figure 2 COMPORTEMfNT FLORAL ET FOURRAGER A ADIOPODOUME DANS DES
CONDITIONS DE CULTURE INTENSIVE
/\1\ :Comportement floral
1 : Production de m.tilHe seche toUle
"L'ordr~ croissant des souches et des coupes classées à
1 '31de du test de NEWMAN et KEULS de séparation des moyennes est
récapitulé sur les tableaux l t 1
Nov Aotl Clct Sep ,Tu 1 ,Jun Fév Jan Mai Déc Avt'
Tableau l: Comparaison des movennes des fauches selon la
production de matière sèche totale par le test de NEWMAN & KEULS.
MST
lA50 267 2A22 Cl lA702A5 lA67 2A4 lA72 lA68
Tableau 1: Comparaison des moyennes de la production de matière
sèche totale des souches selon le test de NEWMAN & KEULS.
La différence entre les clones est essentiellement liée à la
capacité de cha gue variété à pouvoir recouvrir rapidement le sol
après fauche. En effet, guand la reprise est très faible, une
partie du rayonnement solaire atteint le sol sans étre intercep-
tée par les feuilles et, de ce fait, est perdue pour la photosyn-
tl'èse.
Le niveau de production de fourrage obtenu est très
appréciable avec un taux de matière sèche supérieur à 20 % (cf.
tableau 5). Ces vat~iétés sélectionnées et disponibles savèt~ent
performantes pour améliorer et intensifier l'élevage. En effet,
la charge pourrait ètre multipliée par 10 par rapport aux normes
obset'\/ées ":;Ut' pal"'COLlt'S na tLlt'e 1s gu i ta l è t'en tune mO"ienne de o. ::::~
UEr à l 'hectare en région centre de la COte d'Ivoire (BODJI.
comm. pet's.)
La stabilité de la production de matière sèche des
différents clones étudiés, estimée à partir des coefficients de
variation, est mentionnée sur le tableau 6 .
-------------------_.__. __._------_._----------------------
SOUCHES ï.MS





267 1 "7.-' 22 .. 6
·
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2A6 1 89 .-,~' 9
·
..:.. 0_0' "






lA67 1 Clt:· ,...,-:-. 4
·
'," ,J ..::. ...:. "
lA68 2. 17 22" 6
lA70 1 92 ""'··ï 0
·
L":
·lA72 2. 15 21
·
4
Tableau ~: Caractéristiques des souches étudiées.
<*) : en tonnes par hectare par coupe.
Coéficient de variation Souches
-( 0.070
t t'ès stables lA50 lA68 lA72 lA70
de 0.071 à O. 10
stabbes 2A22 T58 lA67
de 0.0101 à o. 17
sensibles 2A6 2A4 267 2A5
> o. 17
t t~ès sensibles Cl
Tableau è.: Stabilité de la production de matière sèche des
variétés de ~ ma:dmum étudiées.
L'ACP réalisée sur la matière sèche totale permet de séparer
3 groupes morphologiques:
- des plantes à talles épaisses et mo;~s nomb~euses produisant
des feui Iles lat'ges <T58, lA67, lA68, lAIO et lA72);
- des souches à talles nombreuses et aux feuilles fines et
dressées < Cl, 2A4, 2A5 et 2A6 );
- lA50, 2A22 et 267 ont en commun la capacité de remonter pendant
une grande partie de l'année.
Le niveau de production de matière sèche totale le plus
élevé pour tous les clones se situe à la 4ème et 5ème coupe,
période correspondant à l'ambiance climatique de mars et avril






la sa150n de pluies au cours de la campagnF?
A travers les autres éléments climatiques enregistrés et
~'pp~'ésentés pa~' la dLlI"'éi2 d'insolation, la tempé~'atLlt'e ma>:imaIE'
(cf.figut'e ~), le ~·'ayonrH?mE'nt cjlolJal, la tempét'atu~'e mlnimalE.',
l'Indice actinothet'mique nocture,les 4ème et Sème coupes semblent
correspondre aux conditions optimales de photosynthèse élevee.
Tous les clones ont réagi de façon particulière par une produc-
tion él.evée de matièt"e sèche. ~~pt"ès cette pét'iode, la pt'oduction
de biomasse a considérablement diminué dans l'ensemble lors des
6ème et 7ème fauches avant de se stabiliser. Les orages séparés
de journées de rayonnement intense favorables à la réalisation de
photosynthèse, ont fait place aux journées constamment couvertes.
Repousse
La vitesse moyenne de croissance (cf. tableau 5) varie
selon les clones et les saisons. La repousse moyenne journalière
qui est de 4 g/m21 j (pOUt' 267, 1ASO et 2A22) atteint 7 9/m2/ j
a~ec les plantes 2A4, 1A68 et 1A72 .
La supériorité des premières coupes aux dernières traduit
d'une part le vieillissement des pieds au cours de l'exploitation
constituant ainsi une variation de plus en plus grande à l'inté-
rieur de la souche et d'autre part une hétérogenéité induite par
la flo~'aison.
L'intensité de croissance diminue fortement au cours de la
saison sèche en relation avec la compétition entre les talles
Four l'eau et les autres éléments nécessaires à leur survie.
La production de fourrage est affectée par la hauteur de
coupe (tJLLEREN et al., 1977) mais elle semble plus sensible au
~'j·thme de fauc:hE~ (B Hm 1E: et al., 19:'2) . Dan=:. .1 es cond i t ion::;
clim.3.ti'=jue= de basse Cbte d,'Ivoit'e, les vat~iété::; de E:..=.. ma;·:imum
sélectionnées disponibles autorisent des rythmes d'exploitation
de 3 à 4 semaires <NDIRDT. 1983)
Le facteur critlgue de production de fourrage semble ~tre
la rapidité avec laguelle le gain de photosynthèse recommence
après défoliation
Au niveau de la plante les principaux facteurs
cCJIltn':'Jlant la t'epousse '::;ont le tallage ( mode et Cfuantité), le
flux et la répartition des assimilats à l'intérieur de la souche.
Le tallage apparatt étre génétiguement déterminé, mais les flux
.je c.=\t'b'=,nF.' peJJ\'/ent ètt'e énDt"mément influencés pat' de'=:; facteut-..:::;
e:-: te~~nes.
En déhors de la pluviométrie, 79,14 % de la variance
observée de la vitesse de repousse sont expliqués par l'équation:





température maximale en oC
durée d'ensoleillement en heures
indice actinothermique maximale nocturne
indice actinothermique minimale nocturne
t
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Figure 3 Evolution de la production de matière sèche
(moyenne de toutes les plantes) au travers des
éléments climatiques ( température, Précipita-
tions et durée d'insolation).
0--0 durée d'insolation en heure
*' --* : Température moyenne en oC
0" ... (') : production moyenne de matière sèche toutes
plantes confondues •
: précipitation en mm •
'-
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Vitesse moyenne de repousse journalière exprimée en
012 par jour des clones étudiés durant la campagne
Qualité du fourrage
L'appétence du fourrage dépend entre autres facteurs du
dégré d~ maturité d~s feuilles et de la quantité de hampes
florales présentes dans la biomasse.
La matrice des coefficients de corrélation entre les vari-
ables %MS, MST et NTP (tabl~au §) permet d'apprécier la qualité
du fourrage produit.
Le pourcentage de matière sèche est comparable tout le long
de l'année sauf en pleine saison sèche ( COUp~? 3 et C1Llë:l.nd la
saison des pluies s'est installée ( coupe 7 ).
Aux cériodes correspondant à la floraison maximale, le
pourcentage de matière sèche est fortement corrélé à la présence
d'inflorescences.
La maturatIon des feuilles semble ètre le premier facteur
responsable de la décroissance de la qualIté d8 fourrage ( PERRY
et al., 1979). Le t'ythme de fauches men'::;uelles appliqué r.:>et'met
d'éviter d'atteindre ce stade. De ce fait le refus devient lié à
la composition du fourrage en panicules. Pendant la période
d'émission d'inflorescences, la plante épuise ses réserves et ne
peut assurer efficacement l'élaboration de feuilles.
C(JUF'E~) :~MS-NTF'
1 H -1 (~~ :~:; ~2 Il-..
.'.',\
-H l 460 ns..
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1. 0 +(). 426 ns
1 1 +t). :~:'4::j ns
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+0 .. 661 ,ll
+0. :3:1. Ci n:::;
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+-0 .. :310 ns
+0 .. 437 ns
+<"! .. 601 *
-0.580 ns




Tableau ~ Matrice des
variables MST, %MS et NTP
coefficients de corrélation entre









Les résultats de l'analyse de variance
mettent en évidence des différences d'émission
lIées à la variété ..
',Jat'iable NTP
(ct .. tableau. 9
d'inflorescences





, 7991 .. 82642 1
'20179.22338 '
143
11 '726.529 '4 .. 75 '0.0000 ***
132 '152.873 1 1
Tableau ï: Résultats de l'analyse de varIance effectuée sur le
nombre total de panicules émises par parcelle élémentaire.
*** : différence significative au seuil a = 0.1%
Le:; fiqut'l=ls l ~ ? et le tableau 10 donnent le F't-'ofil d,,:'
flot'aison, la cDmpaf"'aisCJn des moyennes d'inflot'2scence::. et le'3
périodes d'émission de panicules des clones étudiés.
C:..'
Ne)',.' Jun tév Clet ,Tul
NTF'
N TF'
D~c Jan Aou Mai Sep Avr'
lA7Cl lA68 lA67 267 lA72 lA50 2A5 2A5 T58 2A6 Cl 2A22
Tableau 10: Compat'aison des moyennes de talles fleLlt'ies et des
périodes d'émission de panicules par le test de NEWMAN & KEULS .
Une analyse en composantes principales normées est réalisée
sur les données concernant le nombre de panicules présentes dans
la biomasse produite.
Les variables actives sont constituées par le nombre moyen
d'inflorences émises par chague variété au cours des 12 coupes.
Le tableau li de's vale.LWS Pt'OPI·'e.·;S indigue gue. les cJl""!.J~::
premiers axes expliguent 86.3 % de la variabilité observée.
FP-iCTEUR LAMBDA INERTIE INERT.CUM. HISTOGRAMME DES VA. PROPRES
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Ta.bleau 11 Histogramme des valeurs propres.
Le·:; CCjlitt-'ibuticin~:; mentionnép·=; dans le tabl'?3u 12 pet'mett:r=.lnt
de définir les dif+~r~n~~ facteurs dégagés. Le premier axe oppose
les plantes précoces aux tardIves en isolant les souches 9U1
remontent en saison sèche, pendant gue le deuxième facteur définit
l'intensité de floraison liée à la grosseur des talles.
Ua nsie F) 1 .:'1 n 1- 2 con 5 t t'U i t .~. P a t' +.: Ù' ri e L~ ;.: F-
'
t' e iT! 1 P t- ':'; ·3 ;; e:;(+i q 1..1. t'e ±), 0 n dis tin 9 u e 1 E"::;; d l +f é t" f.~ Il t: s '3 t' D U F' e '::;. f Cl t'in é::; . :':J r'i l'e m·3. 1'-' Ci 1.1. p
q'l,? la pla.nte :::::{r?~ est t'e1l1Dnt,mte. en:::;·31SDn ·::.e::::rIE'n CL,
c'~·'.t'actét-·isée pat' un nClTiht";::;' él.evé cie p-"lilicule':; de F'pti+.e tailLe,
fleLwit >::'Il \/agl.lf'!s:=,ucce5.·:;;ives en pét'iode de pluie.
031lS les conditions climatigue.s de la basse Cbte d'Ivoire,
dei!>; pét'iodes de flot'aison sont obsE't'vées. L'épiaison située de
septembre à novembre est la plus importante. La seconde a lieu
durant la grande saison des pluies gui commence en mars.
,
:.. ..
Il f au t ceppnd3n t t'eiT13t'guPt' ClU' i l e:~ i te des souchp5 te Il es Cfue
26' ~. 2A22 Cfui fleuri~spnt tout le long de l'année avec pour 2A22
1.'1 c,Jpactté cie t'f?ml"'mt:el' de façon intense en plpine saison sèche.
: c:: Cl t' •
f':\ctel..lt' 1
c: 0 n t t' i . ,- pl.
f ae: teut' :2





Xl : -O. '7'6 l--*" O. \~}:2 4t~ O. 036 ns O. OCq ::; -O. ()75 ns O. 0056
X2 : -O. 980*** O. (."r)62:2 O. 126 ns O. 0160 O. 070 ns o. 0050
X3 : -O. 940*** O. 8850 O. 209 ns O. 0439 -O. 219 ns 0.0482
X4 : -O. 924**'" O. 8547 '-0. 215 ns 0.0466 O. 1.31 ns O. 0171
XI::' : -O. -z-"7 * O. lOT:: '-0. 899*** O. 8083 O. 089 ns O. 0079~I "_I.a:....
X6 : -O. 296 ns O. 0880 -O. 830**-11' O. 6898 O. 325 * O. 1057
X7 : -O. 020 ns O. 0004 -0.894*** O. 8007 -O. 164 riS O. 0270
xe : O. 296 ns O. 0879 -o. 863-11'** O. 7452 -O. 388 * o. 151 1
X9 : O. 374 * O. 1402 -o. 810*** O. 6565 -O. 342 * O. 1 172
Xl0 : -O. 189 ns O. ()357 -o. 851*** O. 7251 O. 361 * O. 1305
" Xl 1 : -o. 948*** O. 8991 -O. 1 14 ns O. 01::'0 -o. 056 ns O. o(J:32
Xi ':1 : -o. 897*** O. 8059 O. 124 ns O. 0156 -o. :325 * O. 105H.. .L.i...








- 1::;" -;a - ......1 i.
a = 1 i;
a =0.1:~
Deux remargues importantes se dégagent de cette étude.
1~) Des différences sont mises en évidence parmi les varIétés
sélectionnées et vulgarisées au cours du cycle annuel de culture
pour la production de matière sèche, le nombre de panicules
émises, le pourcentage de matière sèche et la vitesse de repousse.
Cette diversité des souches assure aux éleveurs une gamme
de haut niveau capable de répondre à des besoins dIvers.
2°) La saison sèche semble représentet' la meilleure période pour
effectuer la sélection des variét~s sur la base de leur
comportement fourrager avec comme critère la matière sèche
totale. Dans ce cas, les plantes les plus lignifiées sont les
moins intéressantes.
Les conséCfuences agronomiCfues de tels résultats sont
considérables car la réduction du temps des observations
n'affecte aucunement l'efficacité de la sélection.
En pratique, il suffit d'installer les parcelles pendant
la saison des pluies dans le but d'assurer une reprise aux éclats
de souches et d'attendre la saison sèche pour effecter les
différentes notations.
Figure 4
· + .~) O, , "1




Projection sur le plan des axes factoriels
1 et 2 des clones d'après leur floraison •
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